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elles 'oignent les malades, les infirmes, les vieillards,
les orphelins, les aliénés, les incurables, sans que jamais
aucune besogne périlleuse, rebutante et ingrate arrête
leur courage ou diminue leur ardeur.

Ce- mérites, plus d'une fois reconnus par les hommes.
les moins suspects, plus d'une fois honorés par des.
récompenses publiques, font de ces congrégations la
gloire de l'Église tout entière et la gloire particulière et
éclatante de la France, qu'elles ont toujours noblement.
servie et qu'elles aiment avec un patriotisme capable,.
on l'a vu mille fois, d'affronter joyeusement la mort.

Il est évident que la disparition de ces champions de
la t arité chrétienne causerait au pays d'irréparables
de-mages.

En tarissant une source si abondante de secours vo-
lontaires, elle augmenterait notablement la misère
publique et, du même coup, cesserait une éloquente
prédication de fraternité et de concorde.

A une société où fermentent tant d'éléments de trou-
ble, tant de haines, il faut, en effet, de grands exemples
d'abnégation, d'amour et de désintéressement.

Et quoi de plus Dropre à élever et à pacifier les âmes.
que le spectacle de ces hommes et de ces femmes qui,
sacrifiant une situation heureuse, distinguée et souvent
illustre, se font volortairement les frères et les sours
des enfants du peuple, en pratiquant envers eux l'égalité
vraie par le dévouement sans réserve aux déshérités,
aux abandonnés et aux souffrants?

Si admirable est l'activité des congrégations françaises,
qu'elle n'a pu rester circonscrite aux frontières nationa-
les et qu'elle est allée porter l'Evangile jusqu'aux extré-
mités du monde, et, avec l'Evangile, le nom, la langue,
le prestige de la France. Exilés volontaires, les mission-
naires français s'en vont, à travers les tempêtes de


